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Cette année, l’équipe organisatrice du rallye s’est 
amusée à imaginer une intrigue policière. Les 
équipes, chacune affublée pour l’occasion du nom 
d’un célèbre fin limier, devaient partir à la chasse 
aux indices en trouvant un maximum de balises. 65 
participants, répartis dans 11 équipes, ont joué le 
jeu avec plaisir ! Chemin faisant, il fallait répondre 
à un traditionnel questionnaire et résoudre une 
grille de mots croisés. Pour finir, on demandait 
aux équipes un petit récit qui exposait leur version 
des faits. Si les indices manquaient, il fallait 
faire preuve d’imagination ! Nous reproduisons 
quelques uns des textes les plus originaux.
Mais avant, voici le récit d’une équipe fictive 
qui aurait trouvé tous les indices et reconstruit 
l’histoire telle que nous l’avions imaginée.

Journal Sherlock Holmes

Katmandou, le 11 juin 1924. L’équipe d’alpinistes 
anglais, emmenée par le célèbre Georges Ramolly 
et son second de cordée Andrew Ravine, est 
redescendue du mont Everest il y a trois jours... 
sans Ramolly. Son corps a été découvert avant-
hier, le 9 juin, sur les pentes de l’Everest.

Toute l’équipe est maintenant revenue à 
Katmandou. Mais la police locale m’apprend 
que depuis, Andrew Ravine est introuvable. Il 
aurait pris la fuite. Quant au chef d’expédition, 
Charles Bruce-Lee, il avait quitté l’expédition 
prématurément car il disait souffrir du mal aigu 
des montagnes. Aux dernières nouvelles, il serait 
hospitalisé à Katmandou. Et d’après les premiers 
témoignages recueillis, on sait que Charles s’était 
montré troublé par un changement de personnalité 
et une attitude distante d’Andrew. On sait 
également que Ramolly était parti avec un appareil 
photo, qui n’a pas été retrouvé.
Que s’est-il passé ? Les membres de l’équipe ont-

ils quelque chose à se reprocher ? Ont-ils laissé 
Ramolly finir seul l’expédition ? Ont-ils perdu 
ses traces ? L’ont-ils tué ? Pourquoi Ravine a-t-il 
pris la fuite ? Le British Alpine Club m’a chargé 
d’enquêter...

J’ai quelques pièces à ma disposition. Une carte 
qui m’indique des lieux à visiter, et le journal du 
jour qui relate l’ascension d’un certain Alfred 
Chamoiz. Ce Français aurait gravi l’Everest avant 
tout le monde et surtout avant Ramolly, son grand 
rival et ennemi juré visiblement.

Pour démarrer mon enquête, je me rends à 
l’appartement de Ramolly à Londres (facile, j’ai 
l’adresse). Je tombe sur une carte postale... Celle-
ci est d’Andrew Ravine, adressée à sa sœur jumelle 
Twiggy, femme de Ramolly. Ça alors ! Twiggy 
s’est fait passer pour Ravine en se déguisant, et a 
pris sa place dans l’expédition. Pour accompagner 
son mari probablement... mais pourquoi diable ce 
déguisement ? C’est louche... Ça explique en tout 
cas le trouble de Charles face à « Ravine ».

La carte postale des Seychelles d’Andrew Ravine à sa soeur

Allez, hop, en route pour Katmandou. Je vais 
aller à l’hôpital, pour essayer de trouver ce cher 
Charles Bruce-Lee, il aura certainement des 
choses à m’apprendre. En chemin je m’achète la 
dernière édition du journal. Quel choc, Chamoiz 
a été assassiné dans les rues de Katmandou ! 

RALLYE 2015
Par l’équipe organisatrice
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C’est un certain Bibeck Bothe qui aurait fait le 
coup. Ces extrémistes népalais sont prêts à tout 
pour empêcher les alpinistes européens de venir 
gravir leurs sommets. Tiens, tiens, j’apprends au 
passage que Bibeck a servi comme sherpa dans 
l’expédition de Ramolly. Voilà une piste sérieuse 
pour mon enquête ! Ce pauvre fou raconte à tout le 
monde que c’est le yéti qui a tué Ramolly !

Souvenir de vacances de Charles, amant délaissé et jaloux

Et le journal me donne au passage la localisation 
du lieu où le corps de Ramolly a été retrouvé. Il 
faudra penser à aller fouiller par là-bas.
Arrivé à l’hôpital, pas de trace de Charles, mais un 
compte-rendu du docteur qui me procure l’adresse 
de son appartement à Londres et de son hôtel à 
Katmandou.

L’appartement d’abord : Chemin des cents 
marches, compter jusqu’à la 51ème, partir plein 
est sur 30 mètres, ok, je vois… J’envoie Watson 
fouiller. Il y trouve une photo souvenir d’un voyage 
que Charles et Twiggy auraient effectué ensemble, 
et une lettre de rupture. Charles et Twiggy étaient 
donc amants ! Et elle l’a plaqué pour revenir vers 
son mari. Le pauvre n’a pas dû digérer la rupture... 
Pourrait-il en vouloir à Georges ?

C’est à sa chambre d’hôtel que j’en apprends le plus. 
Son passeport et un guide de voyage m’apprennent 
que Charles est passé par la Molvanie avant 
de venir au Népal. Il semblait particulièrement 
intéressé par une boisson locale à base d’écorce 
de chêne, le turpz, qui à haute dose et en altitude 
serait particulièrement dangereuse... Mais Charles 
était absent au moment de la mort de Ramolly. S’il 
est coupable, avait-il un complice ?

Watson est également passé au siège du British 
Alpine Club. Quelques alpinistes un peu 
excentriques lui ont fait goûter des tisanes à 
l’aveugle. Pas facile de deviner les parfums, 
semble-t-il. Le thym ça va encore. Mais la sauge, 
ça a quel goût déjà ? Et celle-là, c’est sûrement la 
citronnelle. À moins que ça ne soit de la verveine ? 
Ensuite il a dû grimper dans un arbre et, accroché à 
une tyrolienne, se jeter dans le vide tout en ouvrant 
l’œil pour mémoriser des petits dessins au sol : un 
soleil, une spirale, un dauphin… Bien plus difficile 
qu’il n’y paraît !
En farfouillant un peu sur place, il a tout de même 
découvert que les femmes n’ont pas le droit de 
participer aux expéditions en Himalaya. Quelle 
misogynie ! En tout cas, je comprends pourquoi 
la pauvre Twiggy s’est déguisée, et a pris la fuite 
après le drame. Elle craignait d’être découverte et 
inquiétée par les huiles du British Alpine Club.

La police de Katmandou maintenant. Voyons ce 
qu’ils ont en magasin. Pfiou ! Pas facile à trouver 
ceux-là, en plein milieu de nulle part, sous un gros 
caillou bien lisse. Ah ! Un rapport d’autopsie.

L’incroyable photo de Ramolly et du Yeti

Voilà qui confirme que Georges n’est pas mort de 
façon naturelle. Mmmh, visage tuméfié,  marques 
profondes.... Y aurait-il vraiment eu un yéti ???
Quoi d’autre... un fichier des terroristes népalais. 
Bingo ! Voilà une adresse pour aller rendre visite 
à ce Bibeck.
Mais je passe d’abord à l’endroit où le corps de 
Ramolly a été trouvé dans la neige. En fouillant 
un peu, je trouve son sac à dos qui contient le 
journal  d’expédition du malheureux... À la lecture, 
il est évident que lui et Twiggy s’étaient rabibochés 
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L’affiche de 
réclame pour 
le British 
Alpine Club. 
A t t e n t i o n , 
interdit aux 
femmes! 

et filaient le parfait amour en montagne. Pour moi, 
Mrs Ramolly est innocente. Le sherpa (ce Bibeck, 
probablement) lui servait des tisanes fortifiantes 
pour son ascension. Peut-être Georges aurait-il dû 
s’en méfier...
Je trouve aussi son appareil photo avec une 
pellicule intacte. Et l’adresse d’un labo photo de 
confiance à Katmandou. La pellicule développée 
montre une image surprenante : il y avait bien 
un yéti !! Mais l’animal et Georges apparaissent 
franchement copains. Le yéti est assurément blanc 
comme neige.

Pour finir, je me rends chez Bibeck. L’individu a 
pris la fuite bien sûr. Je trouve chez lui un sachet 
d’herbes qui ne ressemble à rien de connu... Je 
cours au labo d’analyses juste à côté. Le résultat ne 
tarde pas : hormis quelques herbes inoffensives, ce 
sachet contenait de l’écorce de chêne de Molvanie. 
C’est une préparation de turpz, c’est évident ! Tout 
est clair désormais : Charles, encore amoureux de 
Twiggy, a voulu se débarrasser du mari encombrant. 
Il a procuré des herbes de turpz à Bibeck, cet 
activiste violent dont on connaît maintenant le 
mobile. Il lui a suffi de verser discrètement le turpz 
dans les tisanes de l’infortuné alpiniste anglais 
pour l’achever dans ces conditions extrêmes de 
haute altitude. Sa dernière infusion lui a été fatale...

Élémentaire, mon cher !

Les versions de quelques équipes

Inspecteur Columbo
Ramolly, découvrant 
le changement de sexe 
d’Andrew Ravine décide 
de quitter l’expédition 
pour emmener Andrew 
aux Seychelles, et lui 
prouver qu’il était 
complètement rendurci. 
L’appareil photo non 
retrouvé a servi en fait à 
immortaliser les scènes 
de plage aux Seychelles. 

Bruce Lee qui était auparavant en couple avec 
Andrew est parti pour l’hôpital de Katmandou 
pour soigner un fait une dépression et non un 
œdème. Par sécurité, on lui a interdit d’entrer dans 
le cockpit de l’avion Lukla-Katmandou. Il est 
finalement retourné chez lui, à pied par la Chine.
Aucun assassin à déclarer.

Scooby-doo

Népal Soir, journal Socialiste du soir.
La légende disait donc vrai ! Les clichés 
photographiques développés à partir de l’appareil 

trouvé dans 
le sac à dos 
lèvent le voile 
de mystère 
qui protégeait 
depuis des 
m i l l é n a i r e s 
le secret de 
Shangri La ! 

Deux semaines après les événements macabres qui 
ont bouleversé nos lecteurs et le monde entier, nous 
sommes enfin en mesure de narrer la chronologie 
de ce qui sera considéré pour des années comme 
l’une des découvertes les plus stupéfiantes jamais 
faites par l’homme. Andrew Ravine coule des 
jours paisibles aux Seychelles et n’a pas entrepris 
l’ascension de l’Everest. Il a cédé sa place à sa sœur 
Twiggy, épouse de Georges Ramolly et alpiniste 
émérite du sexe faible. La rumeur courait pourtant 
que Twiggy avait quitté son époux, séduite par le 
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fourbe Charles Bruce-Lee. Il s’avère que le feu 
couvait toujours sous la braise. La lettre de rupture 
brisa certainement le cœur de Charles et du cœur il 
en faut pour affronter Dame Everest. C’est ainsi, à 
trois, une femme et deux hommes, que l’ascension 
fut entreprise. Ont-ils atteint le sommet ? Sache, 
lecteur, que la vraie question n’est pas celle-ci ! Ce 
que Twiggy et Georges ont découvert fortuitement, 
c’est la mythique et légendaire cité de Shangri La, 
blottie au cœur d’une vallée magique, comme en 
témoigne ce cliché proprement hallucinant d’un 
palais donnant sur un verger fleuri ! Bibeck Bothe, 
le célèbre sherpa, membre du MPPSH, qui a 
reconnu l’assassinat d’Alfred Chamoiz, a confirmé 
la découverte, précisant d’un air mauvais, dans 
la foulée, que jamais le passage secret ne serait 
de nouveau emprunté par quiconque. Georges 
Ramolly a emporté le secret de sa localisation dans 
son sommeil mortel, induit par une tisane fatale de 
turpz. Quant à Twiggy Ramolly, elle serait otage 
de la communauté de Shangri La. Gageons que 
Charles Bruce-Lee ne verra jamais le terme de sa 
quête éperdue : retrouver Shangri La, et avec elle, 
son amour.

Adèle Blanc-Sec

La jumelle d’Andrew Ravine, Twiggy, s’est 
déguisée en homme et a pris la place de son frère 
dans l’expédition. Elle trompe Ramolly avec 
Chamoiz et s’entend avec Bothe pour tuer Ramolly, 
ce qui sera fait le 8 juin quand Bothe versera du 
turpz dans sa tisane. Bothe redescend et dans une 
furie nationaliste tue Chamoiz. Twiggy disparaît 
avec Charles Bruce-Lee, sorti de l’hôpital, et file 
rejoindre son frère aux Seychelles. Une fois la guerre 
terminée, ils s’installent en France, et contribuent 
à fonder le Gums, petite association d’alpinistes 
qui se retrouvent pour de drôles de courses à 
Fontainebleau.

L’équipe des 
Drôles de 
dames

Julie Lescaut

Le crunch de l’Everest.

La compétition entre Français et Anglais pour 
arriver au sommet de l’Everest a tourné au drame. 
Alors que les Anglais revenaient du sommet, 
victorieux, la tragédie allait frapper. Le Français 
Alfred Chamoiz attendait les Anglais, cachés au 
camp de base. Pendant la nuit, Chamoiz remplaça 
l’oxygène par du gaz turpz, un gaz très toxique 
utilisé par les Népalais pour chasser le yéti. Ce 
gaz endormit les anglais et entraîna la mort de 
Ramolly. Pendant ce temps, Alfred Chamoiz 
déroba l’appareil photo prouvant le succès des 
Anglais. Ainsi Chamoiz revendiqua l’antériorité de 
l’ascension. Charles Bruce-Lee, l’un des survivant 
anglais, évadé de l’hôtel, vengea la cordée anglaise 
en assassinant Alfred Chamoiz vers le petit lac de 
Katmandou.

Réponses au questionnaire

Puisque le yéti était un personnage clé de notre 
enquête, intéressons nous à lui, ou plutôt à ses 
cousins. Il fallait retrouver le pays d’origine de 
chacun d’entre-eux. Big foot est d’Amérique, bien 
sûr. Almasty est du Caucase, Basajaune du Pays-
Basque. Alors que Yowie terrorise les aborigènes 
d’Australie, Mapinguari est issu de la mythologie 
brésilienne. L’orang pendek existe bel et bien lui, 
et vit sur l’île de Sumatra. Sasquatch est un autre 
Américain, plutôt du Canada. Et les fans de star 
wars ont identifié sans peine la planète Kashyyyk 
comme la patrie d’origine de Chewbacca !

Il fallait ensuite choisir la meilleure attitude à 
adopter face à un Yéti. Le jury, intransigeant, 
n’a pas compté de point à ceux qui n’avaient pas 
répondu :  « présenter sa carte Gums ».

Les publivores des années 90 se souvenaient de la 
pub tic-tac qui ressassait : « mon yéti est doux, mon 
yéti est frais, mais il est vraiment pas pratique ». 
Mais quel était son nom ? Georges !
Le questionnaire se recentrait ensuite sur l’Everest. 
Mais quel âge a la plus haute montagne du monde 



Le Crampon n° 376 - Avril 2015 - page 9

au fait ? 2 milliards d’années, 400 millions ? Non, 
pas tant, 60 millions d’années suffi  sent amplement.

Les connaissances historiques des gumistes 
étaient ensuite testées. Il fallait citer les deuxième 
et troisièmes plus hauts sommets du monde et 
l’année de leurs conquêtes. Plusieurs équipes 
avaient la bonne réponse : le K2 (8611 m) et le 
Kangchenjunga (8586 m) n’ont pas attendu 
longtemps après l’Everest pour être foulés, en 
1954 et 1955 respectivement.
Et si la plupart des équipes savaient qu’il fallait 
débourser environ 50 000 € pour gravir l’Everest 

avec l’aide d’une agence européenne (tout 
compris), combien connaissaient le nombre 
d’ascensions réussies depuis 1953 ? Entre 3 500, 9 
500 ou 16 000 la bonne réponse était la première.

Le questionnaire fi nissait sur cette anecdote : en 
1995 le suédois Goran Kropp part pour le Népal, 
gravit l’Everest et rentre chez lui. Le voyage a duré 
une année entière. Savez-vous pourquoi il lui aura 
fallu tant de temps ? Beaucoup avaient la réponse. 
Et toi, lecteur ?

Horizontalement
A. File de joie.
B. Quand il est dans le mauvais sens. Le repas 
vespéral.
C. Enjointe.
D. Un club très select. Crack.
E. Espace périurbain. Quand on sort du gond.
F. Siffl  e au bistrot.
G. Terre ceinte. Il ne manque pas d’aire.
H. Boissons fi nes « alambiquées » (3 mots)
I. Charentaise. Plus il est commun, meilleur il est.

Verticalement
1. Espèce de poulet. Plumard.
2. Le premier des 101. Accusateur public.
3. Il se fatigue plus vite dans la profonde !
4. D’où viennent les Huns et les autres. Noble en 
54.
5. Il ne tient pas en place.
6. Heurt de pointes. Ils fument au salon.
7. En Europe. Accent de Genève.
8. Deuxième et septième lettres de l’alphabet. 
Sujet pas complètement développé. Bout de 
terrain.
9. Natures mortes. Ne sont donc plus portées.

Réponses dans le prochain Crampon!
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